
 

 

« J'ai lu ton livre hier lundi entre Paris et Montpellier. J'ai beaucoup aimé le texte, 

l'univers et l'esprit de la petite fille que tu étais. C'est un magnifique récit où l'on 
retrouve la minutie et le souci du détail de Mouloud Ferraoun, notamment 
dans Jours de Kabylie, ainsi que le foisonnement de la biodiversité présent dans le 
livre La religion de ma mère de Karim Akkouche. Ton récit est fluide, léger et 
sensible, avec des pointes presque impressionnistes qui évoquent la politique 
algérienne, comme la réforme agraire ou les prémisses des années noires... quand 
le poison de l'obscurantisme commence à être injecté dans les esprits. Et bien 
entendu, il y a le printemps berbère.  
  
J'ai beaucoup aimé la galerie des personnages commerçants, les membres de la 
famille, les êtres insolites... Le match mémorable Algérie-Allemagne... Si toute ta 
famille a sursauté comme un seul homme quand l'équipe nationale a gagné, le 
même effet s'est produit de l'autre côté de la Méditerranée... j'ai donc retrouvé dans 
ton texte des souvenirs communs... une mémoire collective... les artistes tels que 
Malika Domrane, Idir, Fahem... l'arrivée de la télévision... et surtout le changement 
de statut, quand de petite fille on devient femme par la métamorphose du corps. 
Dès lors... "parce que tu es une fille"... la jeune fille voit sa condition bouleversée, 
annonçant la terrible et injuste condition des femmes. À la fin du récit, l'étau se 
resserre.  
  
Cela dit, après la lecture de Graine d'Ariane, j'ai ressenti beaucoup de bienveillance 
et d'amour. Des enfants assez libres dans leur rapport à la nature... et pour la petite 
fille, des questionnements, des valeurs ancrées de liberté et d'une bonne éducation... 
et aussi un lien très fort à la culture et la défense de l'identité amazigh... mais une 
petite qui s'interroge et qui prend conscience des choses... Tout cela fut 
certainement le terreau de ton magnifique engagement politique et socio-culturel. 
Bravo Samia pour ton texte qui, en effet, provoque la réminiscence des souvenirs... » 
 
Fatima KERROUCHE journaliste et autrice 
 


